
La petite faune 
de  garrigue, 

cycle 3

La garrigue est un milieu naturel très présent dans notre région. Elle abrite de
nombreuses espèces d’animaux dont certaines sont endémiques à cet
environnement si particulier. 

Lors de cette animation, les enfants découvriront la petite faune qui peuple cette
garrigue d’une richesse souvent méconnue.

Émerveillement garanti des petits et des grands.

Objectifs pédagogiques cycle 3 : 

-    Repérer quelques caractéristiques d’un milieu naturel.
-    Observer, décrire et identifier le peuplement d’un milieu.
-    Décrire un milieu de vie dans ses diverses composantes.
-    Mettre en évidence la biodiversité d’un milieu.
-  Classer des animaux en fonction de leurs caractéristiques anatomiques et
morphologiques.
-    Se perfectionner à l’observation et au dessin d’observation.
-   Connaître quelques interactions alimentaires des organismes vivants dans un
milieu.

Durée de la séance : 2 h  environ



Période : Toute l’année sauf l’hiver

Cette séance est adaptable à d’autres milieux naturels.

Matériel pour chaque élève : 
Une boîte loupe par élève
Une feuille A4 coupée en deux dans le sens de la longueur et pliée en 3 parties
égales
Des crayons de couleurs : rouge, vert, jaune et bleu
Un  crayon, un support rigide et une gomme

Matériel pour chaque binôme : 
Une planche de détermination “La petite faune de garrigue” disponible sur le
site internet du CREN dans la rubrique “Ressources pédagogiques” 
Un document élève “La petite faune de garrigue” à compléter (annexe)

Matériel pour  la classe : 
Une affiche A4 “Les animaux dangereux de la garrigue” (annexe)
Les affiches A5 “Les différentes familles d’animaux et leurs caractéristiques”

Ce matériel est fourni par le centre en cas de prise en charge.

Déroulement :

Etape 1 : Découvrir les caractéristiques du milieu naturel

Les élèves sont disposés en ligne devant un milieu de garrigue. Ils ont chacun à
disposition une feuille blanche (A4, coupée en deux dans le sens de la longueur et
pliée en trois parties égales), un crayon à papier et un support rigide.

Ils numérotent de 1 à 3 les trois parties de leur feuille.  



Consigne : 
“Nous sommes ici dans un milieu naturel appelé « la garrigue ». C’est un
environnement particulier que nous allons découvrir ensemble aujourd’hui.
Vous allez dessiner ce que vous voyez devant vous dans le carré numéro 1 de
votre feuille. 
Attention le temps sera limité à 45 secondes, ce qui est très court. Vous devrez
donc représenter uniquement les contours des éléments qui vous paraissent
importants, sans en faire les détails. On appelle cela “réaliser un croquis du
paysage”.

Les élèves réalisent le travail demandé. 
Une fois le temps imparti, ils verbalisent tous les éléments qu’ils ont dessinés en
les montrant du doigt. 

La même démarche est appliquée dans le carré numéro 2, avec un temps plus
long (1minute et 15 secondes).

L’enseignant rappelle les éléments qui avaient été sélectionnés et dessinés lors de
la première phase.
Puis les élèves verbalisent les nouveaux éléments dessinés lors de ce deuxième
temps.

La même démarche est appliquée dans le carré numéro 3,
avec un temps encore plus long (2 minutes).

Une fois ce dernier croquis terminé, les élèves sont invités
à colorier uniquement sur ce troisième dessin, les éléments
d’origine minérale en jaune, ceux d’origine végétale en vert,
ceux d’origine animale en rouge et le ciel en bleu.
Tous les éléments doivent être coloriés puisqu’ils 
appartiennent obligatoirement à une de ces quatre catégories.

L’enseignant en s’appuyant sur quelques productions d’élèves fait remarquer à la
classe que trois couleurs dominent de façon équitable : le bleu, le vert et le jaune. 



En conclusion : 
 
La garrigue est un milieu ouvert. Il y a quelques arbres (pins et chênes
principalement) mais on voit bien le ciel  contrairement aux milieux fermés
comme les forêts.  
Les végétaux ont une place importante mais la plupart sont des buissons
(arbrisseaux et sous-arbrisseaux). 
Le minéral est très présent (cailloux, roches et terre). 

Etape 2 : Quelques rappels avant de commencer l’activité de capture 

Inciter les élèves à soulever les pierres et autres branches mortes car de
nombreux animaux s’y cachent. Par contre, il est impératif de remettre
l’élément retourné au même endroit et dans le même sens. Cela permet
d’éviter de détruire cet habitat extrêmement fragile et de préserver la vie qu’il
abrite.

 

Montrer comment réaliser une capture responsable des animaux sans
mutilation lorsque l’on referme le couvercle.

Ne placer qu’un animal par boîte. Si l’on souhaite en capturer un autre, il
faudra obligatoirement relâcher le premier pour éviter la prédation. Les adultes
peuvent avoir quelques boîtes supplémentaires si besoin.

Rappeler les comportements à proscrire : ne pas secouer l’animal dans la
boîte, ne pas mettre de cailloux ou autres éléments qui pourraient blesser
l’animal, ne pas mettre l’animal en fin de séance dans sa poche pour le
ramener chez soi ...

Si la sortie s’effectue en garrigue, présenter les deux animaux dangereux de
ce milieu en montrant les documents plastifiés A4 du scorpion jaune
languedocien et de la scolopendre. Ils sont nocturnes et se trouvent souvent
en journée sous les pierres. 



En cas de rencontre, il suffira de remettre la pierre soulevée à sa place. Ces
animaux ne devront pas en aucun cas être capturés, manipulés ou dérangés. 

Attention, en cas de piqûres ou de morsures sur un enfant, il est
recommandé d’appeler le 15 et de suivre leurs préconisations.

Etape 3 : Collecte des « petites bêtes » de la garrigue.

Accompagnés de leur adulte référent, les groupes d’élèves partent à la recherche
des petits animaux qui peuplent ce milieu. 
Chaque enfant dispose d’une boîte loupe. 

Etape 4 : Retour sur la collecte 

Les différents groupes exposent leurs boîtes loupes contenant les animaux
capturés.  Un bilan général est établi oralement. 

Etape 5 : Activité de classement et initiation à l’observation scientifique.

Différentes activités de classement peuvent être proposées pour initier les élèves
à l’observation scientifique. 

Ces activités sont souvent complexes pour des élèves de cycle 3. 

Les scientifiques utilisent deux grands types de classement des êtres vivants : La
classification dite “classique” et plus récemment la classification
“phylogénétique”.



Cette première classification dite “classique”, développée par Linné
(naturaliste suédois du 18e siècle), range les êtres vivants en fonction de
caractères communs dans des groupements appelés taxons. 
Elle est donc essentiellement basée sur l’observation visuelle. Elle prend en
compte les caractères que possède un être vivant mais également, plus rarement,
ce qu’il ne possède pas ou ce qu’il fait. 

Cette classification du vivant comporte 8 niveaux de taxons : 
  

Cependant cette classification, même si elle est encore
largement utilisée (dans les manuels scolaires, les musées…)
a montré ses limites. 

Par exemple, définir un groupe d’animaux, les invertébrés, par un caractère qu’ils
n’ont pas (les vertèbres) n’est pas très scientifique.
D’autre part, les connaissances actuelles ont mis en évidence un certain nombre  
d’erreurs. Par exemple, on sait désormais que les crocodiles, classés pourtant
dans les reptiles dans la classification classique, sont plus proches des oiseaux
que des lézards.
 

Depuis le 20e siècle, notamment avec les progrès de la génétique, le monde
scientifique remplace peu à peu cette classification « classique » par une
nouvelle classification dite « phylogénétique ». 
Cette dernière a pour objectif de percevoir le degré de parenté entre les espèces
et de comprendre leur histoire évolutive. 
On classe désormais les êtres vivants uniquement en fonction des caractères
anatomiques qu’ils possèdent. On ne prend plus en compte « ce qu’ils n’ont pas »
ou ce qu’ils « font », ce qui évite bien des erreurs. 

Le CREN propose dans cette cinquième étape un classement des animaux en 11
taxons différents appelés classes : les vers, les amphibiens, les oiseaux, les
insectes, les gastéropodes, les arachnides, les myriapodes, les crustacés, les
reptiles, les mammifères et les poissons.



Etape 6 : Étude des animaux capturés

Les élèves sont répartis par binômes. 

Chaque équipe récupère les animaux qu’elle avait capturés et essaie de
déterminer leur nom à l’aide de la planche de détermination “La petite faune de
garrigue”. 

Ce document est disponible dans la rubrique “Ressources pédagogiques” du site
internet du Centre Ressources Educ Nature.
Si l’animal ne figure pas sur cette planche, une recherche dans un guide
naturaliste sur les insectes est possible.

Le document élève “La petite faune de garrigue” est distribué.

En groupe classe, la première partie sur les caractéristiques de la garrigue est
renseignée.

Puis chaque binôme complète en autonomie la deuxième partie sur le “bilan de la
capture” et le “zoom sur une espèce”. Ce travail initie les élèves à l’observation
scientifique et au dessin d’observation.

Une fois le travail terminé, les différents animaux sont relâchés sur leurs zones de
capture.
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